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De la Précellence du mois de Cha‘bân

Cha‘bân est un mois noble et qualifié comme étant le « mois du Prophète (P) » lequel y jeûnait et reliait
le jeûne de ce mois à celui du mois de Ramadhân (c’est-à-dire qu’il jeûnait deux mois d’affilée). En
effet le noble Prophète disait: «Cha‘bân est mon mois; quiconque jeûne un jour de mon mois aura
obligatoirement droit au Paradis».

L’Imam al-Sâdiq (p) dit: «Lorsque le mois de Cha‘bân arrivait, l’Imam al-Sajjâd (p) réunissait ses
compagnons et leur déclarait: « O mes compagnons! Savez-vous ce qu’est ce mois? C’est le mois de
Cha‘bân dont le Prophète (P) disait: « C’est mon mois ». Jeûnez donc pendant ce mois par amour pour
votre Prophète (P) et pour vous rapprocher de votre Seigneur. Je jure, par Celui qui détient mon âme,
que j’ai entendu l’Imam al-Hussain (p) dire: « Quiconque jeûne le mois de Chabân par amour pour le
Prophète (P) et pour se rapprocher d’Allah, Allah l’aimera, le rapprochera de Sa Grâce le Jour du
Jugement et le destinera obligatoirement au Paradis » ».

Safwân al-Jammâl rapporte: «L’Imam al-Sâdiq (p) me dit un jour: “ Incite les gens autour de toi à faire
le jeûne pendant le mois de Cha‘bân ”. Je lui demanda alors: “ Que je te sois sacrifié! Y a-t-il quelque
chose de particulier dans ce mois? ”: “ Oui bien sûr! Lorsque le croissant du mois de Cha‘bân
apparaissait, le Messager d’Allah ordonnait à un crieur de proclamer: « O Habitants de Yathrib (Médine)!

Je suis le Messager d’Allah auprès de vous. Sachez que le mois de Cha‘bân est mon mois. Qu’Allah
entoure de Sa Miséricorde quiconque participe avec moi au jeûne de mon mois. » ”. Et l’Imam al-Sâdiq
(p) d’ajouter: “ L’Imam Ali (p) disait: «Depuis que j’ai entendu le crieur du Prophète (P) proclamer (le
jeûne) au mois de Cha‘bân, je n’ai jamais manqué de jeûner pendant ce mois et je ne manquerai
jamais, inchâ’Allah (si Dieu le veut) de le faire le restant de ma vie. Car le Messager d’Allah (P) disait:
“Le jeûne pendant deux mois consécutifs est une repentance auprès d’Allah ”»

Si on ne peut pas faire le jeûne tous les jours du mois, on pourrait se contenter de trois jours de jeûne
avec l’accomplissement de deux rakah de prière la nuit. Dans chaque rakah on doit réciter la sourate al-
Hamd une fois et la sourate al-Tawhîd onze fois.
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Les Actes de piété à accomplir pendant le mois de Cha‘bân

Il y a deux sortes d’actes de piété à accomplir pendant ce mois: les uns communs à tous les jours du
mois, les autres ponctuels et s’accomplissent pendant des jours déterminés de ce mois:

a- Les actes communs à tous les jours du mois

1- Dire chaque jour 70 fois:

« Astagh-fir-ullâha wa as’aluhu-t-tawba-ta »

اَستَغْفر اله واَسىلُه التَّوبةَ

(Je demande pardon à Allah et je me repens auprès de Lui)

2-Dire chaque jour 70 fois:

« Astagh-fir-ullah-al-lathî lâ Ilâha illâ Huwa-r-Rahmân-u-Rahîmu-l-Hayy-ul-Qayyûmu wa atûbu
ilayhi »

اَستَغْفر اله الَّذي لا الـه الا هو الرحمن الرحيم الْح الْقَيوم واَتُوب الَيه

(Je demande pardon à Allah, point de Dieu que Lui, le Miséricordieux, le Clément, le Vivant, l’Absolu, et
je me repens auprès de Lui).

Il est à noter que l’istighfâr (la demande de pardon à Allah) est le meilleur des du‘â’et des actes
d’adoration au mois de Chabân. Et celui qui demande pardon à Allah 70 fois chaque jour de ce mois
aura la récompense spirituelle de quelqu’un qui aurait récité soixante-dix mille fois l’istighfâr pendant
tous les mois de l’année

3-Faire l’aumône, ne serait-ce qu’avec la moitié d’une datte (si l’on n’a pas les moyens) pour qu’Allah
interdise l’Enfer à son corps.

4- Dire: « Allâhu lâ Ilâha illallâh-u, wa lâ na‘budu illâ iyyâh-u, mukhliçîna lahu-d-dîn-a wa law kariha-l-
muchrikûn-a »

لا الـه الا اله ولا نَعبدُ الا اياه مخلصين لَه الدّين ولَو كرِه الْمشْرِكون



(Allah, il n’y a de Dieu qu’Allah. Nous n’adorons que Lui en étant sincères dans notre culte, et ce même
si cela déplaît aux polythéistes).

5-Accomplir deux rak‘ah de prière chaque jeudi de Cha‘bân. Dans chaque rak‘ah, il faut réciter une fois
la Sourate al-Hamd (Fâtihah) et cent fois la sourate al-Tawhîd (Ikhlâç). Et au terme de la Prière on doit
réciter cent fois:

« Allâhumma çalli ‘alâ Muhammadin wa Âle Muhammad-in »

(اَللّـهم صل عل محمد وآلِ محمد)

(O Allah! Prie sur Mohammad et sur sa Famille)

afin de pouvoir espérer qu’Allah subvienne à tous nos besoins dans ce bas-monde et dans l’autre
monde.

De même, il est très recommandé d’accomplir le jeûne les jeudis de ce mois, faute de pouvoir le faire
tous les jours. En effet, selon le Hadith, le ciel est orné chaque jeudi du mois de Cha‘bân et les Anges
disent alors à Allah: “O Notre Seigneur! Pardonne à celui qui jeûne aujourd’hui et exauce ses prières ”.

Enfin, selon un autre Hadith, il est fortement recommandé, de faire le jeûne les lundis et les jeudis de ce
mois béni, cela appellera la satisfaction des besoins

6- Multiplier la récitation de la prière sur le Prophète (P) et sur sa Famille: « Allâhumma çalli ‘alâ
Muhammadin wa âle Muhammad-in ».

b-Les actes de piété ponctuels

La veille (la nuit) du 1e jour du mois:

Accomplir 12 rak‘ah de prière: réciter dans chaque rak‘ah une fois la sourate al-Hamd et 11 fois la
sourate al-Tawhîd

Le 1e jour du mois

Il est très recommandé qu’on accomplisse le jeûne ce jour-là et qu’on fasse la nuit deux rak‘ah de
prière, et qu’on récite dans chacune d’elles la sourate al-Hamd une fois et la sourate al-Tawhîd onze
fois.



Le 3e jour du mois

C’est un jour béni marqué par la naissance de l’Imam al-Hussain (p). Tous les actes de piété, et tout
particulièrement le jeûne, sont très recommandés ce jour dans lequel on commémore l’anniversaire du
Maître des Martyrs, le petit-fils du Prophète (P). De même il est recommandé d’y réciter le du‘â’ suivant:

« Allâhumma innî as’aluka bi-haqq-il-mawlûdi fî hâthâ-l-yawm-il-mawû‘di, bi-chahâdatihi qabl-
astihlâlihi wa wilâdatihi, bakat-hu-s-samâ’u wa man fîhâ wa-l-ardhu wa man ‘alayhâ wa lammâ yata’u
lâbatayhâ, qatîl-il-‘abrati wa sayyid-il-usrati, al-mamdûdi bi-n-nuçrati yawm-al-karrati, al-mu‘awwadhi
min qatlihi inna-l-a’immata min naslihi wa-ch-chafâ’a fî turbatihi wa-l-fawza ma‘ahu fî awbatihi wa-l-
awçiyâ’a min ‘itratihi ba‘da qâ’imihim wa ghaybatihi, hattâ yudrikû-l-awtâra wa yath’ar-uth-tha’ra, wa
yurdh-uj-Jabbâra wa yakûnû khayra ançârin, çallâllâhu ‘alayhim ma‘a-khtilâf-il-layli wa-n-nahâr-i.

Allâhumma fa-bihaqqihim ilayka atawassalu wa as’aluka su’âla muqtarifin mu‘tarifin musî’in ilâ nafsihi
mimma farrata fî yawmihi wa amsihi, yas’aluka-l-‘içmata ilâ mahalli ramsihi. Allâhumma fa-çalli ‘alâ
Muhammadin wa ‘itratihi wa-hchurnâ fî zumratihi, wa bawwi’nâ ma‘ahu dâr-al-karâmti wa mahall-al-
iqâmati. Allâhumma wa kamâ akramtanâ bi-ma‘rifatihi fa-akrimnâ bi-zulfatihi wa-rzuqnâ murâfaqatahu
wa sâbiqatahu, wa-j‘alnâ mimman yusallimu li-amrihi wa yukthir-uç-çalâta ‘alayhi ‘inda thikrihi wa ‘alâ
jamî‘i awçiyâ’ihi wa ahli açfiyâ’ihi, al-mamdûdîna minka bi-l-‘adad-il-ithnay‘achara, an-nujûm-iz-zuhari
wa-l-hujaji ‘alâ jamî‘-il-bachari.

Allâhumma wahab lanâ fî hâthâ-l-yawmi khayra mawhibatin wa anjih lanâ kulla talibatin, kamâ wahbt-
al-Husayna li-Muhammadin jaddihi wa ‘âtha futrusu bi-mahdihi, fa-nahnû â’ithûna bi-qabrihi min
ba‘dihi, nach-hadu turbatahu wa nantadhiru awbatahu, âmîna Rabb-al-‘âlamîn-a ».

هلالهاْست لقَب هتودِ بِشَهادعوالْم موهذَا الْي لُودِ فوالْم قاَساَلُكَ بِح ّنا ماَللّـه
ةربالْع ها قَتيلتَيلاب طَاا يلَمها ولَيع نمو ضَرالافيها و نمو مآءالس تْهب ،هتوِلادو
هلنَس نةَ ممَئاَنَّ الا هقَتْل نضِ موعالْم ةرْال موي ةردُودِ بِالنُّصمة،ِ الْمرُسِدَ الايسو
هتبغَيو هِممدَ قآئعب هتتْرع نم يآءصوالأو هتباَو ف هعزَ موالْفَو هتبتُر ف فآءّالشو
َّلاَنْصارِ، ص رونُوا خَييو اربوا الْجضريو وا الثّاررثايو تارَووا الادْرِكي ّتح
ؤالس لىاَسو لسكَ اَتَولَيا هِمّقفَبِح مالنَّهارِ. اَللّـهو لافِ اللَّيلاْخت عم هِملَيع هال
لةَ امصلُكَ الْعىسي هساَمو هموي طَ فا فَرمم هنَفْس لا ءستَرفٍ معقْتَرفٍ مم
دار هعنا مِىوبو ،هترزُم نا فشُراحو هتتْرعد ومحم لع لفَص ماَللّـه هسمر لحم

الْرامة ومحل الاقامة، اَللّـهم وكما اَكرمتَنا بِمعرِفَته فَاَكرِمنا بِزلْفَته وارزُقْنا
لعو رِهنْدَ ذِكع هلَيلوةَ عالص رثيو رِهَملا مّلسي نملْنا معاجو سابِقَتَهو رافَقَتَهم
جميع اَوصيآئه واَهل اَصفيآئه الْممدُوديِن منْكَ بِالْعدَدِ الاثْنَ عشَر النّجوم الزهرِ



والْحجج علىجميع الْبشَرِ ، اَللّـهم وهب لَنا ف هذَا الْيوم خَير موهبة واَنْجِح لَنا
نفَنَح دِههبِم سعاذَ فُطْرو دِّهدٍ جمُمحل نيسالْح تبهما وك ، ةبطَل لك فيه

.الْعالَمين بر آمين تَهباَو رنَنْتَظو تَهبدُ تُرنَشْه دِهعب نم رِهذُونَ بِقَبعائ

Traduction

(O mon Dieu! Je T’implore, par le mérite de celui qui est né en ce jour promis, par son martyre (prévu)
avant sa naissance, celui que le ciel et tout ce qui s’y trouve, ainsi que la terre et tout ce qu’elle abrite
ont pleuré, avant même leur naissance, celui dont l’assassinat est un motif de pleurs (...), celui dont
nous nous consolons de la perte par le fait que nos Imams descendent de lui, que la terre dans laquelle
il est enterré est guérison (médicament), que la victoire sera le Retour avec lui et ses descendants,
après l’occultation de leur Résurrecteur, l’Imam al-Mahdi, pour le venger et satisfaire le Terrible (Allah).

Que la prière d’Allah soit sur eux tant que les nuits et les jours continuent à se suivre. Je Te supplie
donc, O Seigneur! par leur amour, et je T’implore comme un pécheur confessant, repentant, ayant
causé le mal à lui-même en se livrant à des excès hier et aujourd’hui, et Te demandant la protection
jusqu’au lieu de son enterrement, de prier sur Mohammad et sa progéniture, de nous placer avec ses
compagnons, de nous établir à ses côtés dans la Demeure éternelle.

O Seigneur! De même que Tu nous as honorés de sa connaissance, honore-nous de sa proximité,
favorise-nous de sa compagnie, et fais que nous soyons au nombre de ceux qui souscrivent à sa cause
et qui, chaque fois qu’on mentionne son nom, prient sur lui et sur tous ses douze héritiers- les étoiles
brillantes et les preuves d’Allah auprès de toute l’humanité.

O Seigneur! Accorde-nous également en ce jour, le meilleur don, et accède à toutes nos demandes, de
même que Tu as donné al-Hussain à son grand-père Mohammad et que l’Ange Futrus s’est protégé
par le berceau d’Al-Hussain, nous nous protégeons par sa tombe après son martyre, nous regardons sa
terre et nous attendons son retour, âmen! O Seigneur des mondes)

Puis on récite le du‘â’ suivant de l’Imam al-Hussain (p), lequel fut le dernier du‘â’ qu’il récita lorsque ses
ennemis et assaillants l’attaquèrent en grand nombre, le Jour de ‘Âchûrâ’, le 10 Moharram:

« Allâhumma Anta muta‘âl-il-makâni, ‘adhîm-ul-jabarûti, chadîd-ul-mihâli ghaniyy-un ‘an-il-khalâ’iqi,
‘arîdh-ul-kibriyâ’i, qâdirun alâ mâ tachâ’u, qarîb-ur-rahmati çâdiq-ul-wa‘di, sâbigh-un-ni‘mati, hasan-
ul-balâ’i, qarîbun ithâ du‘îta, muhîtun bimâ khalaqta, qâbil-ut-tawbati liman tâba ilayka, qâdirun ‘alâ mâ
aradta wa mudrikun mâ talabta wa chakûrun ithâ chukirta wa thakûrun ithâ thukirta, ad‘ûka muhtâjan wa
arghabu ilayka faqîran wa afza‘u ilaka khâ’ifan wa abkî ilayka makrûban wa asta‘înu bi-ka dha‘îfan, wa
atawakkalu ‘alayka kâfiyan, uhkum baynanâ wa bayna qawminâ bi-l-haqqi fa-innahum gharrûnâ wa
khada‘ûnâ wa khathalûnâ wa ghadarû bi-nâ wa qatalûnâ wa nahnu ‘itratu nabiyyika wa waladu habîbika
Muhammadin-ibni ‘Abdullâh allathî-ç-tafaytahu bi-r-Risâlati wa’tamantahu ‘alâ wahyika, fa-j‘al lanâ min



amrinâ farajan wa makhrajan bi-Rahmatika yâ arham-ar-râhimîn-a ».

صادِق ةمحالر قَريب ما تَشآء لع قادِر رِيآءبْال ريضع ِقالْخَلائ َعن محالِ غَنوتِ شَديدُ الربالْج ظيمانِ عالْم تَعالم اَنْت ماَللّـه
تدْرِكَ ما طَلَبمو تدلىما اَرع كَ قادِرلَيا تاب نلَم ةالتُّوب قابِل حيطٌ بِما خَلَقْتم عيتإذا د قَريب لاءالْب نسح ةمعّدِ سابِغُ النعالْو
وشَور اذا شُرت وذَكور اذا ذُكرت ، اَدعوكَ محتاجاً واَرغَب الَيكَ فَقيراً واَفْزعُ الَيكَ خآئفاً و اَب الَيكَ مروباً واَستَعين بِكَ
ضعيفاً واَتوكل علَيكَ كافياً، اُحم بينَنا وبين قَومنا بِالْحق فَانَّهم غَرونا وخَدَعونا و خَذَلونا وغَدَروا بِنا وقَتَلُونا ونَحن عتْرةُ نَبِيِكَ وولَدُ
محكَ يا اَرتمحخْرجاً بِرمجاً ورِنا فَراَم نلَنا م لعيِكَ فَاجحو لع نْتَهتَماىو ِسالَةبِالر تَهطَفَيالَّذي اص هدِالبع ندِ بمحبيبِكَ مح
ميناحالر.

Traduction:

(O Allah! Tu es le Très-Haut, Ta Puissance est immense, Ta Force est redoutable; Tu te passes de
toutes les créations, Ta Magnificence est large, Tu as le Pouvoir sur toutes choses, Ta Miséricorde est
accessible, Tu tiens Ta Promesse, Tu es le Pourvoyeur de la Bénédiction, Ton épreuve est belle, Tu es
tout près quand on T’appelle, Tu es au courant de toute Ta création, Tu acceptes la repentance de
quiconque se repent auprès de Toi, Tu as le Pouvoir sur tout ce que Tu veux, Tu parviens à atteindre ce
que Tu demandes, Tu es Reconnaissant lorsque Tu es loué, Tu te rappelles, lorsqu’on T’appelle!

C’est pourquoi je Te supplie en tant que nécessiteux, je me réfugie auprès de Toi en tant que pauvre,
j’ai recours à Toi, lorsque j’ai peur, je pleure devant Toi, quand je suis affligé, je cherche Ton secours,
me sentant faible, je compte sur Toi, pour n’avoir besoin de personne. Juge donc entre nous et les
nôtres, lesquels nous ont séduits, trompés, abandonnés, trahis et assassinés, alors que nous sommes la
progéniture de Ton Prophète et les fils de Ton bien-aimé, Mohammad Ibna Abdullah que Tu as élu pour
se charger de Ton Message et à qui Tu as confié la Révélation. Sors-nous donc de notre épreuve, par
Ta Miséricorde, O le Plus Miséricordieux des miséricordieux!).

Les Trois Nuits blanches du mois (la veille-la nuit-du 13, du 14
et du 15)

On appelle les Nuits blanches les trois nuits du 12 au 13, du 13 au 14 et du 14 au 15 du mois de
Cha‘bân (ainsi que celles du mois de Rajab et du mois de Ramadhân). Elles sont dénommées ainsi,
parce que la lune y devient très blanche. Ces nuits sont particulièrement bénies et les actes de piété y
sont très recommandés.

Parmi ces actes de piété recommandés figure l’accomplissement de deux rakah de prière dont chacune
comporte la lecture de la sourate al-Hamd, la sourate Yâs-sîn, la sourate al-Mulk et la sourate al-
Tawhîd, pendant la nuit du 12 au 13, de 4 rak‘ah (2 fois 2 rak‘ah) pendant la nuit du 13 au 14, et de 6
rak‘ah (3 fois 2 rak‘ah) pendant la nuit du 14 au 15. Selon l’Imam Jafar al-Sâdiq, quiconque accomplit
ainsi ces prières obtiendra le thawâb (la récompense spirituelle) des trois mois bénis (Rajab Cha‘bân et
Ramadhân) et Allah lui pardonnera tous les péchés, à l’exception de celui de polythéisme.



La Nuit de la mi-Cha‘bân (la nuit de la veille du 15 Cha‘bân)

C’est une Nuit très honorée, car, selon l’Imâm Ja‘far al-Sâdiq (S), l’Imam al-Bâqer (S), parlant de la
précellence de cette Nuit, dit: «Elle est la meilleure des nuits après la Nuit du Destin, car Allah y accorde
à Ses serviteurs Ses Faveurs et leur pardonne par Sa Grâce. Efforcez-vous donc de vous approchez
d’Allah pendant cette Nuit, Lequel a promis de ne refuser aucune demande d’un solliciteur, à moins que
sa demande ne comporte un péché. C’est la Nuit qu’Allah a accordée à nous les Ahl-ul-Bayt, au même
titre qu’IL a accordé la Nuit du Destin à notre Prophète, que la Paix soit sur lui. Appliquez-vous donc à
prier Allah et à faire Ses louanges pendant cette Nuit bénie».

Parmi les grandes bénédictions de cette Nuit, il faut retenir surtout l’anniversaire de la Naissance du «
Sultan des Temps », « l’Imam du Temps », l’Imam al-Mahdi, né avant l’aube, le 15 Cha‘bân de l’an 255
de l’hégire, à Sarra Man Ra’â (Sammarrâ’ en Irak). Ce saint anniversaire ne fait que rajouter aux
nombreuses vertus de cette Nuit, soulignées par le Noble Prophète et les saints Imams des Ahl-ul-Bayt.

Selon différents hadith beaucoup d’actes d’adoration sont très recommandés pendant cette nuit. En voici
quelques-uns:

1- Accomplir un ghusl (bain rituel), de préférence au coucher du soleil. Cet acte appelle l’allégement des
péchés inscrits dans le passif de la personne concernée.

2- Veiller cette nuit en priant, en récitant des do‘â’, en accomplissant les différents actes d’adoration
recommandés pour cette nuit et implorant Allah qu’Il nous accorde l’absolution de nos péchés, comme le
faisait l’Imam Zayn al-‘Âbidine, le 4e Imam d’Ahl-ul-Bayt. En effet, selon le Hadith « Quiconque veille
cette nuit de la sorte, son coeur ne mourra pas le Jour où les coeurs meurent ».

3- Accomplir la Ziyârah (visite pieuse) de l’Imam al-Hussain (p), laquelle constitue le meilleur des actes
d’adoration attachés à cette nuit, et commande l’effacement des péchés. En outre, selon le hadith,
quiconque désirerait avoir sa main serrée par 124 mille Prophètes, qu’il accomplisse cette ziyârah,
laquelle peut se faire comme suit: on commence par regarder à droite et à gauche, puis on lève la tête
vers le ciel en disant:

“As-salâmu ‘alayka yâ Abâ ‘Abdillah! As-salâmu ‘alayka wa Rahmatullâhi wa Barakâtuhu”

كاتُهربو هةُ المحركَ ولَيع لامالس هدِ البكَ يا اَبا علَيع لاماَلس

(Que la Paix soit sur toi, ô Abâ Abdullâh (Imam Hussain)! Que la Paix soit sur toi, ainsi que la
Miséricorde et les Bénédictions d’Allah).

Il est dit aussi que celui qui fait cette ziyârah, Allah inscrit à son actif la récompense d’un Pèlerinage de



la Mecque ( Pèlerinage majeur)et d’une ‘Omrah (pèlerinage mineur).

5-Il est recommandé de réciter le do‘â’ suivant qui équivaut à une ziyârah (visite pieuse) de l’Imam et de
prier pour qu’Allah hâte sa venue.

«Allâhumma bi-haqqi laylatinâ hâthihi wa mawlûdihâ wa Hujjatika wa maw‘ûdihâ, allatî qaranata ilâ
fadhlihâ fadhlan, fatammat kalimatuka çidqan wa ‘adlan, lâ mubaddila li-Kalimatika wa lâ mu‘aqqiba li-
âyâtika, Nûruka al-muta’alliqu wa dhiyâ’uk-al-muchriqu w-al-‘alamu-n-nûru fî takhyâ’-il-dayjûri, al-
ghâ’ib-ul-mastûru jalla mawliduhu wa karuma mahtiduhu w-al-malâ’ikatu chuhhaduhu wallâhu nâçiruhu
wa mu’ayyiduhu ithâ âna mî‘âduhu wa-l-malâ’ikatu amdâduhu, sayf-ullâh-ullathî lâ yanbû wa nûruhu-l-
lathî lâ yakhbû, wa thû-l-hilmi-l-lathî lâ yaçbû madâr-ul-dahri wa nawâmîs-ul-‘açri wa wulât-ul-amri
wa-l-munazzalu ‘alayhim mâ yatanazzalu fî laylat-il-Qadri wa açhâb-ul-hachri wa-n-nachri, tarâjimatu
wahyihi wa wulâtu Amrihi wa Nahyihi.

Allâhumma fa-çalli ‘alâ Qâ’imihim-ul-mastûri ‘an ‘awâlimihim. Allâhuma wa-drik binâ ayyâmahu wa
dhuhûrahu wa qiyâmahu wa-j‘alnâ min ançârihi wa-qrin thârana bi-thârihi wa-ktubnâ fî a‘wânihi wa
khulaçâ’ihi wa ahyînâ fî dawlatihi nâ‘imîna wa bi-çuhbatihi ghânimîna wa bi-haqqihi qâ’imîna wa min-
as-sû’i sâlimîna yâ arham-ar-râhimîn-a, wa-l-hamdu lillâhi Rabb-il-‘âlamîn-a wa çalawâtuhu ‘alâ
Sayyidinâ Muhammadin khâtam-in-nabiyyina wa-l-mursalîna wa ‘alâ ahli baytihi-ç-çâdiqîna wa
‘itratihi-n-nâtiqîna wa-l‘an jamî‘a-dh-dhâlimîna wa-hkum bananâ wa baynahum yâ ahkam-al-hâkimîn-
a »

لاها فَضلفَض لا نْتقَر ودِها الَّتعومكَ وتجحلُودِها وومو ذِهناهلَتلَي قبِح ماَللّـه
قّتَاَلكَ الْمكَ نُورِلآيات بّقعلا مكَ وماتلل دِّلبلا م دْلاعدْقاً وتُكَ صملك تفَتَم

دُهلوم لج تُورسالْم بورِ الْغائجالدَّي طَخْيآء ف النُّور لَمالْعو شْرِقكَ الْميآوضو
وكرم محتدُه والْملائةُ شُهدُه واله ناصره ومويِدُه اذا آن ميعاده والْملائةُ

دارو مبصالَّذي لا ي لْمذُو الْحو وخْبالَّذي لا ي هنُورو ونْبه الَّذي لا يال فيس هداداَم
الَّدهرِ ونَواميس الْعصرِ وۇلاةُ الاَمرِ والْمنَزل علَيهِم ما يتَنَزل ف لَيلَة الْقَدْرِ
لع لفَص ماَللّـه يِهنَهو رِهۇلاةُ اَمو يِهحةُ والنَّشْرِ تَراجِمشْرِ والْح حاباَصو

هيامقو هورظُهو هاميرِكَ بِنا ااَدو ماَللّـه هِمموالع ْتُورِ عنسالْم هِممقائم وهمخات
يِنا فَحا و هخُلَصآئو هواناَع نا فتُباكو نا بِثارِهاقْرِنْ ثارو اَنْصارِه نلْنا معاجو

محيا اَر مينسال وءالس نمو مينقائ هّقبِحو مينغان هتبحبِصو مينناع هلَتود
ينالنَّبِي دٍ خاتَممحِدِنا ميس لع لَواتُهصو الْعالَمين ِبر هدُ لمالْحو ميناحالر
مينالظّال ميعج نالْعو قينالنّاط هتتْرعو ادِقينالص هتيب لاَه لعو لينسرالْمو

.مينالْحاك ميا اَح منَهيبنَنا ويب مواح



Traduction:

(O Seigneur! Par cette nuit et celui qui y est né, lequel représente Ta Preuve (Hujjataka) et la Promesse
qu’elle incarne, et dont la naissance rajoute à la vertu de cette nuit, et montre ainsi la Véridicité et la
Justice de Ta Parole que rien ne peut modifier ni ne commenter; celui qui constitue Ton Halo lumineux,
Ta Lumière brillante et le Phare illuminant dans les nuits ténébreuses, et qui est absent et occulté, celui
dont la naissance est auguste, dont le lignage est noble, celui dont les assistants sont les Anges et dont
le soutien et l’appui est Allah; et lorsque l’Heure de sa réapparition arrivera les Anges seront ses
renforts.

Il est l’épée frappante et indestructible d’Allah et Sa Lumière inextinguible. Il fait partie de ceux dont la
mansuétude est sans duplicité; ceux qui savent ce que le Temps cache et constituent le plus profond
des secrets de la Vie; ceux qui détiennent l’autorité; ceux à qui est révélé ce qui est est révélé la Nuit du
Destin; ceux qui sont présents sur la scène du Jour du Rassemblement et de la Résurrection, ceux qui
sont les traducteurs de Sa Révélation et l’autorité de Ses Ordres et de Ses interdits. O Seigneur! Prie
donc sur le sceau et le résurrecteur caché de tous ceux qui détiennent l’Autorité....

O Seigneur! Fais aussi que nous atteignions son époque et sa réapparition, que nous soyons parmi ses
partisans, que notre vengeance se joigne à la sienne; et inscris-nous au nombre de ses adeptes et de
ses fidèles compagnons, accorde-nous le bonheur de vivre heureux dans son État, fais-nous gagner sa
compagnie et éloigne de nous par lui tout mal, O Toi, le plus Miséricordieux des miséricordieux.
Louanges à Allah, Seigneur de l’Univers, et que Ses Prières soient sur Mohammad, le Sceau des
Prophètes et des Envoyés, ainsi que sur les membres pieux de sa Famille et sa Progéniture. O
Seigneur! Maudis d’autre part tous les tyrans et les injustes, et juge entre nous et eux, o le plus
Judicieux des juges.)

6- Cheikh Ismâ‘îl Ibn Fadhl al-Hâchimî affirme que l’Imam al-Sâdiq (p) lui apprit le du‘â’ suivant pour
qu’il le récite la Nuit de la mi-Cha‘bân:

«Allâhumma Anta-l-Hay-yul-Qayyûmu-l-‘Aliyyu-l-‘Adhîmu-l-Khâliqu-l-Râziqu-l-Muhy’lMumîtu-l-
Badî’u-l-Badî‘u. Laka-l-Jalâlu wa laka-l-Fadhlu wa laka-l-Hamdu wa laka-l-Mannu wa laka-l-jûdu wa
laka-l-Karamu wa laka-l-Amru wa laka-l-Majdu wa laka-ch-Chukru. Wahduka lâ charîka laka, yâ
Wâhidu yâ Ahadu yâ Çamadu yâ Man lam yalid wa lam yûlad wa lam yakun lahu kufwan ahadun! Çalli
‘alâ Muhammadin wa Âle Muhammadin wa-gh-fir lî wa-r-hamnî wa-kfinî mâ ahammanî wa-q-dhi
daynî wa wassi‘ ‘alayya fî rizqî, fa-Innaka fî hâthihi-l-laylati kulla amrin hakîmin tafruqu, wa man tachâ’u
min khalqika tarzuqu; fa-r-zuqnî wa Anta Khayru-r-râziqîna qulta wa Anta Khayru-l-qâ’ilîna-n-
nâtiqîna: « Wa-s’alû-llâha min Fadhlihi »; famin Fadhlika as’alu wa iyyâka qaçadtu wa-bna Nabiyyik-
a‘tamadtu wa Laka rajawtu, fa-rhamnî yâ Arham-ar-râhimîn-a. »

ديءالْب ميتالْم ِيحالُْم ازِقالر قالْخال ظيمالْع لالْع ومالْقَي الْح اَنْت ماَللّـه



الْبديع لَكَ الْجلال ولَكَ الْفَضل ولكَ الْحمدُ ولَكَ الْمن ولَكَ الْجود ولَكَ الْرم ولَكَ
ندُ يا ممدُ يا صدُ يا اَحدَكَ لا شَريكَ لَكَ يا واححو رُّلَكَ الْشدُ ولَكَ الَمجو رَمالا

ل راْغفدٍ ومحآلِ مدٍ ومحم لع لدٌ صفُواً اَحك لَه ني لَمولَدْ وي لَمدْ ولي لَم
هذِه نَّكَ ففَا رِزْق ف َلع عسوو نياقْضِ دو نمما اَه نفاكو نمحارو
رخَي اَنْتو زُقْنفَار زُقكَ تَرخَلْق نم تَشآء نمو قيم تَفْرر حاَم لك لَةاللَّي

نفَم هلفَض نم هلُو الىواس :قينالنّاط لينالْقآئ رخَي اَنْتو نَّكَ قُلْتفَا ازِقينالر
محيا اَر نمحفَار توجلَكَ رو دْتتَمِكَ اعنَبِي نواب دْتاكَ قَصياكَ ولفَض

.ميناحالر

Traduction:

(Ô mon Dieu! Tu es le Vivant, le Subsistant, le Très-Haut, le Grandiose, le Créateur, le Dispensateur,
Celui Qui fait revivre, Celui Qui fait mourir, Celui qui est au commencement de tout, le Créateur! A Toi
appartient la Majesté, à Toi appartient la Grâce, à Toi revient la louange, à Toi revient la gratitude, à Toi
appartient la Générosité, à Toi appartient la libéralité, à Toi appartient l’Autorité, à Toi appartient la
Gloire, à Toi revient la reconnaissance, à Toi Seul Qui n’as pas d’associé, ô Toi le Un, ô Toi l’Unique, ô
Toi l’Impénétrable, ô Toi qui n’as pas engendré, ni n’es engendré et qui n’as pas d’égal!

Prie sur Mohammad et la Famille de Mohammad,et pardonne-moi, couvre -moi de Ta Miséricorde,
débarrasse-moi de ce qui me donne des soucis, acquitte ma dette et augmente ma subsistance, car
c’est pendant cette nuit que Tu tries avec une Sagesse absolue les affaires de Tes créatures et que Tu
dispenses à qui tu voudras parmi elles la subsistance. Accorde-moi donc la subsistance, car Tu es
certes le Meilleur des dispensateurs, Et puisque Tu as dit - et Tu es le Meilleur de ceux qui promettent -
: « Demandez à Allah qu’Il vous accorde de Sa Grâce » , c’est de Ta Grâce que je demande, c’est vers
Toi que je me suis dirigé, c’est le fils de Ton Prophète que j’ai adopté et c’est en Toi que j’ai placé mes
espoirs. Couvre-moi donc de Ta Miséricorde! Ô le plus Miséricordieux des miséricordieux.)

7- Lire le du‘â’ suivant que le Prophète (P) récitait pendant cette nuit:

«Allâhumma-qsim lanâ min Khachyatika mâ yahûlu baynanâ wa bayna ma‘açiyatika, wa min tâ‘atika mâ
tuballighunâ bihi ridhwânaka, wa min-al-yaqîni mâ yahûnu ‘alaynâ bihi muçîbâtu-d-duniyâ. Allâhumma
amti‘nâ bi-asmâ‘inâ wa abçârinâ wa quwwatinâ mâ ahyaytanâ, wa-j‘alhu-l-wâritha minnâ, wa-j‘al
thâranâ ‘alâ man dhalamanâ wa-nçurnâ ‘alâ man ‘âdânâ, wa lâ taj‘al muçîbatanâ fî dînanâ, wa lâ taj‘al-
id-dunyâ akbara hamminâ wa lâ mablagha ‘ilminâ, wa lâ tusallit ‘alaynâ man lâ yarhamanâ, bi-
Rahmatika yâ Arham-ar-râhimîn-a. »



غْنا بِهّلكَ ما تُبتطْاع نمكَ وتيصعم نيبنَنا ويب ولحكَ ما يتخَشْي نم ماقْس ماَللّـه
رِضوانَكَ ومن الْيقين ما يهونُ علَينا بِه مصيبات الدُّنْيا اَللّـهم اَمتعنا بِاَسماعنا
واَبصارِنا وقُوتنا ما اَحييتَنا واجعلْه الْوارِث منّا واجعل ثارنا عل من ظَلَمنا

وانْصرنا عل من عادانا ولا تَجعل مصيبتَنا ف ديننا ولا تَجعل الدُّنْيا اَكبر همنا
.ميناحالر محكَ يا اَرتمحنا بِرمحرلا ي ننا ملَيطْ عّللا تُسنا ولْملَغَ عبلا مو

Traduction:

(O Seigneur! Fais que nous Te craignions suffisamment pour ne pas Te désobéir, et que nous
T’obéissions suffisamment pour que Tu sois satisfait de nous, que nous ayons suffisamment de
certitude (relativement à la Vie future) pour que nous puissions supporter les épreuves de la vie d’ici-
bas. O Seigneur! Fais que nous jouissions de notre ouïe, de notre vue et de nos facultés tant que Tu
nous maintiendras en vie (...) Et fais-nous venger de ceux qui étaient injustes envers nous et triompher
de ceux qui se sont montrés hostiles envers nous, ne nous laisse pas voir notre malheur dans notre
Religion, ni ne nous conduis à voir dans la vie d’ici-bas notre plus grand souci et le but final de notre
savoir, et ne nous fais pas dominer par quelqu’un qui soit impitoyable envers nous, par Ta Miséricorde,
ô le plus Miséricordieux des miséricordieux!)

Selon certains hadiths, le Noble Prophète lisait ce du‘â’ n’importe quand et non seulement à cette
occasion, ce qui montre son importance.

7- Lorsqu’on a demandé à l’Imam al-Sâdiq (p) quel est le meilleur des do‘â’ à réciter cette Nuit, il a
répondu: Lorsque vous aurez terminé la prière de ‘Ichâ’, accomplissez deux rak‘ah de prière: dans la
première rak’ah récitez Sourate al-Hamd (ou Fâtihah) et Sourate al-Kâfirûn (Sourate 109); et dans la
seconde, Sourate al-Hamd et Sourate al-Tawhid (Sourate 112).Tout de suite après cette prière, récitez:

• Subhân-Allâh (Gloire à Dieu) (33 (هسبحان ال fois

• Al-Hamdu lillâh (Louange à Dieu) (33 (هدُ لمالح fois

• Allâhu Akbar (Dieu est le plus Grand) (34 (رباَك هال fois

Puis récitez le du‘â’ suivant:

«Yâ man ilayhi malja’-ul-‘ibâdi fî-l-muhimmâti wa ilayhi yafza‘u-l-khalqu fî-l-mulimmâti, yâ ‘Âlim-al-
jahri wa-l-khafiyyâti, yâ man lâ takhfâ ‘alayhi khawâtir-ul-awhâmi wa taçarruf-ul-khatarâti, yâ rabba-l-
khalâ’iqi wa-l-bariyyâti, yâ man bi-yadihi malakûta-l-ardhîna wa-s-samâwâti, Antallâhu lâ ilâha illâ
Anta, amuttu ilayka bi-lâ ilâha illâ Anta, fa-yâ lâ ilâha illâ Anta, ij‘alnî fî hâthihi-l-laylati mimman
nadharta ilayhi fa-rahimtahu wa sami‘ta du‘â’ahu fa’ajabtahu, wa ‘alimta-s-tiqâlatahu fa’aqaltahu, wa
tajâwazta ‘an sâlifi khati’atihi wa ‘adhîmi jarîratihi, faqad-istajartu bika min thunûbî wa laja’tu ilayka fî



satri ‘uyûbî. Allâhumma fa-jud ‘alayya bi-Karamika wa Fadhlika, wa-h-tut khatâyâya bi-Hilmika wa
‘Afwika, wa taghammadnî fî hâthihi-l-laylati bi-sâbighi Karâmatika, wa-j‘alnî fîhâ min awliyâ’ika-l-
lathîna ajtabaytahum li-tâ‘atika, wa-kh-tartahum li-‘ibâdatika, wa ja‘altahum khâliçataka wa çifwatika.

Allâhumma-j‘alnî mimman sa‘ada jadduhu wa tawaffara min-al-khayrâti hadh-dhuhu wa-j‘alnî mimman
salima fa-na‘ima wa fâza fa-ghanima wa-kfinî charra mâ aslaftu wa-‘çimnî min-al-izdiyâdi fî
ma‘çiyatika wa jannib ilayya tâ‘taka wa mâ yuqarribunî Minka wa yuzlifunî ‘Indaka! Sayyidî, Ilayka
yalja’u-l-hâribu wa Minka yalatamisu-t-tâlibu wa ‘alâ karamika yu‘awwilu-l-mustaqîlu-t-tâ’ibu. Addabta
‘ibâdika bi-t-takarrumi wa Anta Akramu-l-akramîna, wa amarta bi-l-‘afwi ‘ibâdika wa Anta-l-Ghafûru-
r-Rahîmu. Allâhumma fa-lâ tahrimnî mâ rajawtu min Karamika wa lâ tu’yisnî min sâbighi Ni‘amika wa lâ
tukhayyibnî min Jazîli Qisamika fî hâthihi-l-laylati li-ahli tâ‘atika, wa-j‘alnî fî junnatin min chirâri
bariyyatika.

Rabbi, innî lam akun min ahli thâlika, fa-Anta min Ahl-ul-Karami wa-l-‘Afwi wa-l-Maghfirati ; wa jud
‘alayya bi-mâ anta Ahluhu lâ bimâ astahiqquhu, faqad hasuna dhannî Bika wa tahaqqaq rajâ’î Laka wa
‘aliqat nafsî bi-karamika, fa-Anta Arhamu-râhimîna wa Akramu-l-akramîna. Allâhumma wa-khçuçnî
min karamika bi-jazîli qisamika wa a‘ûthu bi-‘Afwika min ‘Uqûbatika, wa-gh-fir lya-th-thanb-al-lathî
yahbisu ‘alayya-l-khuluqa wa yudhayyiqu ‘alayya-r-rizqa, hattâ aqûma bi-çâlihi Ridhâka, wa an‘ama
bi-jazîli ‘atâ’ika wa as‘ada bi-sâbighi Na‘mâ’ika, faqad luth-tu bi-Haramika wa ta‘arradh-tu li-Karamika
wa-sta‘ath-tu bi-‘Afwika min ‘Uqûbatika wa bi-Hilmika min Ghadhabika; fa-jud bi-mâ sa’altuka wa anil
mâ-l-tamastu Minka! As’aluka Bika lâ bi-chay’in huwa a‘dhamu Minka ».

يا من الَيه ملْجا الْعبادِ ف الْمهِماتِ والَيه يفْزعُ الْخَلْق ف الْملماتِ يا عالم الْجهرِ
بالْخَطَراتِ يا ر فرتَصو هامَوالا رخَواط هلَيع لا تَخْف ناتِ يا ميالْخَفو

لاا لـهلا ا هال مواتِ اَنْتالسو ضينَرالا وتَلم دِهبِي ناتِ يا مرِيالْبو قالْخَلائ
نمم لَةاللَّي ِذِهه ف لْنعاج اَنْت لاا لـهفَيا لا ا اَنْت لاا لـهكَ بِلا الَيا تاَم اَنْت

زْتتَجاوو فَاَقَلْتَه قالَتَهتاس تملعو تَهبفَاَج هعآءد تعمسو تَهمحفَر هلَيا تنَظَر
كَ فلَيا تالَجو ذُنُوب نبِكَ م ترتَجفَقَدِ اس هتريرج ظيمعو هتفِ خَطيىسال نع
ستْرِ عيوب اَللّـهم فَجدْ علَ بِرمكَ وفَضلكَ واحطُطْ خَطاياي بِحلْمكَ وعفْوِكَ

متَهيتَباج كَ الَّذينيآئلاَو نفيها م لْنعاجكَ وترامك بِسابِغ لَةاللَّي هذِه ف دْنتَغَمو
نمم لْنعاج متَكَ اَللّـهفْوصتَكَ وصخال ملْتَهعجكَ وتبادعل متَهكَ واخْتَرتطاعل

نفاكو مفازَ فَغَنو مفَنَع ملس نمم لْنعاجو ظُّهراتِ حالْخَي نم فَّرتَوو دُّهدَ جعس
شَر ما اَسلَفْت واعصمن من الازدِيادِ ف معصيتكَ وحبِب الَ طاعتَكَ وما

لعو بالطّال سلْتَمنْكَ يمو الْهارِب الْجكَ يلَيِدي اينْدَكَ سع فُنلزينْكَ وم نِبقَري
تراَمو مينرَكالا مراَك اَنْتو مرَّكَ بالتبادع تباَد بالتّائ تَقْيِلسالْم ِلوعكَ يمرك



بِالْعفْوِ عبادكَ واَنْت الْغَفُور الَّرحيم اَللّـهم فَلاتَحرِمن ما رجوت من كرمكَ ولا
تُويِسن من سابِغ نعمكَ ولا تُخَيِبن من جزيل قسمكَ ف هذِه اللَّيلَة لاهل طاعتكَ
مرْال لاَه كَ فَاَنْتذل لاَه نم ناَك نْ لَما ِبكَ رترِيرارِ بش نم نَّةج ف لْنعاجو

والْعفْوِ والْمغْفرة وجدْ علَ بِما اَنْت اَهلُه لا بِما اَستَحقُّه فَقَدْ حسن ظَنّ بِكَ
.مينرَكالا مراَكو ميناحالر محاَر كَ فَاَنْتمرِب نَفْس قَتلعلَكَ و جآئر قَّقتَحو
ر لاغْفكَ وتقُوبع نفْوِكَ موذُ بِعاَعكَ ومسق زيلكَ بِجمرك نم نصواخْص ماَللّـه

الَّذنْب الَّذي يحبِس علَ الْخُلُق ويضيِق عل الرِزْق حت اَقُوم بِصالح رِضاكَ
واَنْعم بِجزيل عطآئكَ واَسعدَ بِسابِغ نَعمآئكَ فَقَدْ لُذْت بِحرمكَ وتَعرضت لرمكَ
واَستَعذْت بِعفْوِكَ من عقُوبتكَ وبِحلْمكَ من غَضبِكَ فَجدْ بِما سىلْتُكَ واَنل ما

الَْتمست منْكَ اَساَلُكَ بِكَ لا بِشَء هو اَعظَم منْكَ.

Traduction:

(O Toi auprès de qui se réfugient les serviteurs en situations graves et vers qui se tournent les créatures
en difficulté. O Toi qui es au courant de tout ce qui est apparent et de tout ce qui est caché. O Toi à qui
n’échappent ni les idées des illusions ni les conduites dictées par les caprices! O Seigneur des créatures
et des créations. O Toi qui détiens entre ses Mains le royaume des terres et des ciels. Tu es Allah! Il n’y
a de Dieu que Toi! Je T’implore par (la formule de) « il n’y a de Dieu que Toi ».

O Toi donc en dehors de qui il n’y a de Dieu que Toi, fais que je sois cette nuit au nombre de ceux que
Tu as regardés et à qui Tu as fait miséricorde, de ceux dont Tu as entendu et exaucé le doâ’ (prière de
demande), de ceux dont Tu as su et pardonné la faute, et dont Tu as oublié les péchés passés et les
graves délits, car je T’ai demandé protection contre mes péchés et je me suis réfugié auprès de Toi pour
cacher mes défauts! O Allah! Couvre-moi donc de Ta Largesse et de Ta Faveur et décharge-moi de
mes fautes par Ta Clémence et Ton Pardon, enveloppe-moi en cette nuit de Ta Grande Noblesse et
donne-moi-y (en cette nuit) d’être parmi Tes serviteurs pieux que Tu as élus pour T’obéir, que Tu as
choisis pour T’adorer et dont Tu as fait Ton élite et Tes intimes.

O Allah! Fais que je sois au nombre de ceux dont les efforts sont couronnés de succès et qui ont la
chance d’avoir leur part de Tes Bienfaits. Donne-moi de compter parmi ceux qui ont joui en ayant une
conduite saine et gagné en réussissant (à T’obéir). Épargne-moi du mal de mes comportements passés
et prémunis-moi contre la tendance à Te désobéir encore plus; attire-moi vers Ton obéissance et vers
tout ce qui me rapproche de Toi et élève ma position auprès de Toi. O Seigneur! C’est auprès de Toi
que s’abrite le fuyard, c’est à Toi que s’adresse le quémandeur et c’est sur Ta Largesse que compte le
contrit et le pénitent. Tu as façonné Tes serviteurs à la noblesse et Tu es le plus Noble des nobles, Tu
leur as commandé le pardon et Tu es le Pardonneur et le Clément. O mon Seigneur!



Ne me prive donc pas de l’espoir que j’ai placé en Toi, ni ne me fais désespérer la largesse de Tes
Bienfaits, ni ne me déçois dans ce que Tu alloues en cette nuit aux gens qui T’obéissent. Fais que je
sois à l’abri des méchants de Tes créatures, et si je n’en suis pas digne, O mon Seigneur, Toi, Tu es
Digne de Largesse, de Pardon et d’Absolution. Octroie-moi donc ce dont Tu es Digne et non ce dont je
suis digne, car j’ai acquis une bonne foi en Toi, j’ai placé mon espoir en Toi et je me suis attaché à Ta
libéralité, sachant que Tu es le plus Miséricordieux des miséricordieux et le plus Généreux des
généreux. O mon Seigneur! Réserve-moi de Ta générosité une grande part de Tes Bienfaits. Je me
protège près de Ton Pardon de Ton Châtiment.

Pardonne-moi le péché qui m’empêche d’accéder au bon caractère et qui amoindrit ma subsistance,
afin que j’accomplisse la bonne action qui Te satisfait, que j’obtienne généreusement Ton Don, que je
jouisse de la largesse de Tes Bienfaits, car je me suis abrité dans Ton Sanctuaire, j’ai sollicité Ta
Générosité, je me suis protégé près de Ton Pardon contre Ton Châtiment, près de Ta Clémence contre
Ton courroux. Accorde-moi donc généreusement ce que je T’ai demandé et fais-moi obtenir ce que j’ai
sollicité. Je Te demande ceci, par ton seul intermédiaire, et non par quelqu’un qui serait plus grand que
Toi)

Après la lecture de ce du‘â’ on se prosterne tout de suite pour dire:

• Yâ Rabb-u (بيا ر ) (Ô Seigneur!): 20 fois

• Yâ Allâh-u (هيا ال ) (Ô Allah!): 7 fois

• Lâ hawla wa lâ quwwata illâ billâh-i: 10 fois

(هبِال ةَ إلالا قُوو لولا ح)

(Point de pouvoir ni de force en dehors d’Allah)

• Mâ châ’Allâh-u (هال ما شاء ) (Tout se fait selon la Volonté d’Allah!): 7 fois

• Lâ quwwata illa billâh:10 fois

(Point de force en dehors d’Allah) (هبِال ةَ إلالا قُو)

Enfin on doit conclure le tout par la Prière sur le Prophète Mohammad (P):

« Allâhummâ çalli ‘alâ Muhammadin wa Âle Muhammadin » (دمحآلِ مد ومحم لع لص ماَللّـه) (Ô Allah! Prie
sur Muhammad et la Famille de Muhammad), pour demander ensuite à Allah de répondre à tous nos
besoins, de réaliser tous nos voeux et d’exaucer tous les souhaits que nous formulons à Son Attention,
avec la certitude, d’après le hadith, d’obtenir satisfaction, par Sa Grâce et Sa Générosité.

8- Lire Du‘â’ Kumayl (Voir Livre 4)



9- Selon l’Imam Mohammad al-Bâqer et l’Imam Ja‘far al-Sâdiq (p): Lors de la Nuit de la mi-Cha‘bân
accomplissez 4 rak‘ahs de prière. Dans chaque rak‘ah, récitez la sourate al-Hamd et la Sourate al-
Tawhîd (sourate 112) 100 fois (au lieu d’une fois normalement). A la fin de la prière lisez le du‘â’ suivant:

Allâhumma innî ilayka faqîrun wa min ‘athâbika khâ’ifun mustajîrun. Allâhumma lâ tubaddil ismî wa lâ
tughayyir jismî wa lâ tajhad balâ’î wa lâ tuch-mit biya a‘dâ’î. A‘ûthu bi-‘Afwika min ‘Iqâbika wa a‘ûthu bi-
Rahmatika min ‘athâbika wa a‘ûthu bi-Ridhâka min Sakha-tika wa a‘ûthu Bika Minka. Jalla Thanâ’uka
Anta kamâ athnayta ‘alâ Nafsika wa fawqa mâ yaqûl-ul-qâ’ilûn-a.

اَللّـهم انّ الَيكَ فَقير ومن عذابكَ خائف مستَجير اَللّـهم لا تُبدِّلِ اسم ولا تُغَيِر
جِسم ولاتَجهدْ بلائ ولاتُشْمت ب اَعدآئ اَعوذُ بِعفْوِكَ من عقابِكَ واَعوذُ

كَ اَنْتثَنآو لنْكَ جوذُ بِكَ ماعكَ وخَطس نوذُ بِرِضاكَ ماَعذابِكَ وع نكَ متمحبِر
كما اَثْنَيت عل نَفْسكَ وفَوق مايقُول الْقائلُونَ.

Traduction:

(O Seigneur! J’ ai besoin de Toi et je crains le tourment venant de Toi et je m’en protège auprès de Toi.
O Seigneur! Ne change pas mon nom ni ne modifie mon corps, ni ne pousse mon épreuve à l’extrême,
ni ne laisse mes ennemis se venger de moi. Je me protège près de Ton Pardon contre Ton Châtiment,
près de Ta Miséricorde contre Ton Supplice, près de Ton Contentement contre Ton Mécontentement, et
je me protège enfin auprès de Toi contre Toi. Tes Louanges sont aussi sublimes que Tu les as faites
pour Toi et au-dessus de ce que diraient les diseurs)

La journée de la mi-Cha‘bân

C’est le jour anniversaire de la Naissance du Maître du Temps, l’Imam al-Hujjat-ibn-al-Hassan al-
Mahdi, qu’Allah hâte sa venue. Il est donc très opportun qu’on y accomplisse sa Ziyârah et de réciter
tous les du‘â’ dans lesquels on prie Allah de hâter sa réapparition

Les Trois derniers jour du mois

L’Imam al-Redhâ (p) dit: “ Quiconque jeûne les trois derniers jours du mois de Cha‘bân et relie ce jeûne
à celui du mois de Ramadhân, Allah inscrit à son actif le jeûne de deux mois consécutifs”.

Abû-l-Çalt al-Harwî témoigne: «Un jour je suis allé chez l’Imam al-Redhâ (p). C’était le dernier
vendredi du mois de Chabân. L’Imam m’a dit:

«O Abû-l-Çalt! La plus grande partie du mois de Cha‘bân s’est déjà écoulée. Nous sommes au dernier



vendredi de ce mois. Rattrape donc pendant ce qui en reste ce que tu as raté au cours de la partie
écoulée: multiplie la récitation du du‘â’, de l’istighfâr et du Coran. Repens-toi auprès d’Allah de tes
péchés passés afin que tu accueilles le mois de Ramadhân en état de pureté devant Allah. Acquitte-toi
de tout dépôt qui te soit confié, débarrasse-toi de toute animosité que tu garderais dans ton coeur
envers un croyant, mets un terme à tout péché que tu serais en train de commettre, crains Allah, confie-
toi à Lui dans ton intimité et ouvertement, car « Allah suffit à quiconque se confie en Lui. Allah atteint
toujours ce qu’Il s’est proposé. Allah a fixé un décret pour chaque chose » . De même répète autant que
tu pourras pendant le reste du mois cette imploration: “ O Allah! Si Tu ne nous avais pas pardonné nos
péchés pendant la partie écoulée du mois de Chabân, pardonne-nous nos péchés pour le restant de ce
mois ”, car Allah libère de l’Enfer beaucoup de serviteurs par égard pour la sainteté de Cha‘bân.»

La Prière de l’Imam al-Mahdi (Qu’Allah hâte sa réapparition)

Cette prière consiste en 2 rak‘ah. Dans chaque rak‘ah il faut réciter Sourate al-Fâtihah jusqu’au verset
no 5: « Iyyâka na‘budu wa Iyyâka nasta‘în » (C’est Toi que nous adorons, c’est Toi dont nous implorons
le secours) lequel doit être répété 100 fois ; puis on doit terminer la récitation du reste de la sourate,
suivie de la sourate al-Ikhlâç.

Tout de suite après la prière, il faut lire le Du‘â’ suivant:

« Allâhuma ‘adhum-al-balâ’u wa barih-al-Khâfâ’u wa-nkachaf-al-ghitâ’-u wa dhâqat-il-ardhu bi-mâ
wasi‘at-is-samâ’u, wa ilayka.yâ rabbi al-Muchtakâ, wa ‘alayk-al-Mu‘awwalu fî-ch-chiddati wa-r-rakhâ’i
».

تعسبِما و ضَرضاقَتِ الاو ،طاءالْغ شَفْانو ،الْخَفاء رِحبو ،لاءالْب ظُمع للهما
خاءالرو دَّةّالش ف لوعكَ الْملَيعو َشْتالْم ِبكَ يا رلَياو ماءالس

( Ô mon Dieu! L’épreuve s’est aggravée et ce qui était dissimulé ne l’est plus, le voile est levé, la terre
est encombrée par ce que l’étendue du Ciel peut contenir. C’est à Toi que je me plains donc, Ô
Seigneur, et c’est sur Toi que je compte dans la difficulté comme dans l’aisance).

“Allâhumma Çalli ‘alâ Muhammadin wa Âle Muhammadin, allathîna amartanâ bi-tâ‘atihim, wa ‘ajjil
Allâhumma farajahum bi-qâ’imihim, wa adh-hir i‘zâzahu”.

مهجفَر مِل اَللّـهجعو هِمتتَنا بِطاعراَم دٍ الَّذينمحآلِ مدٍ ومحم لع لص ماَللّـه
زازَهعا اَظْهِرو هِممبِقائ



(Ô mon Dieu! Prie sur Mohammad et sur la Famille de Mohammad, à qui Tu nous as ordonné d’obéir. Et
hâte leur délivrance par la venue de leur annonciateur (Résurrecteur), et fais apparaître sa puissance).

» Yâ Muhammadu, yâ ‘Aliyyu, yâ ‘Aliyyu, yâ Muhammadu! Akfiyânî fa-innakumâ kâfiyâya,

يايما كافَّنفَا يانفكدُ امحيا م ليا ع لدُ يا عمحيا م

(Ô Muhammad! Ô Ali! Ô Ali! Ô Muhamad! Contentez-moi, car vous êtes largement à même de me
contenter!)

» Yâ Muhammadu, yâ ‘Aliyyu, yâ ‘Aliyyu, yâ Muhammadu! Unçurânî fa-innakumâ nâçirâyâ!

رايما ناصَّنفَا راندُ اُنْصمحيا م ليا ع لدُ يا عمحيا م

(Ô Muhammad! Ô Ali! Ô Ali! Ô Muhamad! Soutenez-moi, car vous êtes mes appuis!)

» Yâ Muhammadu, yâ ‘Aliyyu, yâ ‘Aliyyu, yâ Muhammadu! Ih-fidhânî fa-innakuma hâfidhâya!

ظايما حافَّنفَا ظانفحدُ امحيا م ليا ع لدُ يا عمحيا م

(Ô Muhammad! Ô Ali! Ô Ali! Ô Muhamad! Protégez-moi, car vous êtes mes protecteurs!)

« Yâ Mawlâya, yâ Çâhib-az-Zamâni! Yâ Mawlâya yâ Çhahib-az-Zamâni! Yâ Mawlaya, yâ Çâhib-az-
Zamâni!

يامولاي يا صاحب الزمانِ يا مولاي يا صاحب الزمانِ يا مولاي يا صاحب الزمانِ

(Ô mon Maître, Ô Maître des Temps! Ô mon Maître, Ô Maître du Temps! Ô mon Maître, Ô Maître du
Temps!)

« Al-ghuwth, al-ghawth, al-ghawth! Adriknî, adriknî, adriknî! Al-amâna, al-amâna, al-amâna!»

.الْغَوث الْغَوث الْغَوث، اَدرِكن اَدرِكن اَدرِكن، الامانَ الامانَ الامانَ

(Au secours! Au secours! Au secours! À moi! À moi! À moi! Sécurité! Sécurité! Sécurité!)
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